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COUPON POUR ESSAI GRATUIT
FRONTIER ASTHMA CO., 2692.1 Edifice

2692 II Frontier Bldg., 462 Niagara St., 
Buffalo, N. Y.-
Envoyez essai gratuit de votre méthode à :

Sachons donc accepter notre sort en 
hommes sensés et en bons chrétiens. 
Nous sommes. canadiens; aimons notre 
patrie, ne la décrions pas. Etudions de

à la confection de nos habits d’été, la 
laine, dont la couverture moelleuse doit 
nous réchauffer L'hiver, ne sont-elles pas 
également produites sur nos terres? 
Le climat de notre belle patrie n’est-il 
pas reconnu, partout, comme des plus 
sains? Notre population agricole, sur­
tout, n’est-elle pas remarquable pour 
sa force et pour sa longévité tout à fait 
exceptionnelle?

Quand il s’agit de définir, en deux 
mots, la richesse et la fertilité d'une 
contrée, l’on dit: “C’est un pays où 
coule, en abondance, le lait et le miel.” 
Or, le cultivateur de cette province 
est-il privé du lait le plus riche, ou 
même du miel le plus pur? La neige, 
dont la durée occasionne bien des plain-

PAmIC Montre bracelet pour la vente 
—1- 1 — de 11 grandes bouteilles de par­
fum à 25 cents chacune; en plus, un collier de 
perles GRATIS pour la vente des 4 premières 
bouteilles dans 10 jours. GARÇONS, FILI -ES 
— catalogue de primes illustré avec chaque 
commande ; envoyez nous votre nom et adresse 
seulement; nous avons confiance en vous.

P. E. LEGARE

Le cultivateur a un intérêt direct au développement de l'indus­
trie du tourisme. . .

Les visiteurs qui nous viennent des États-Unis et des provinces 
voisines sont autant de consommateurs. Us créent une plus 
forte demande des produits de la ferme et assurent un écoule­
ment plus rémunérateur.

Le cultivateur doit, dans son propre intérêt, co-opérer à l'a- 
vancement du tourisme.

Sa tâche est facile. On ne lui demande que peu de chose: 
AIDER A L’EMBELLISSEMENT DE LA PROVINCE.
I our cela, il lui suffit de blanchir maison et bâtiments, de re- - 
dresser et de blanchir les clôtures, de tenir les abords de ses pro­
priétés bien propres, de planter des arbres, de cultiver des fleurs, 
etc.

essentielle au progrès 
du tourisme
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Voilà bien des questions; mais des 
questions très embarrassantes pour ces 
plaignards qui trouvent toujours quel­
que chose à redire, et qui semblent se 
croire beaucoup plus habiles que le bon 
Dieu. Us ont probablement la préten­
tion de penser qu’ils auraient réglé bien 
mieux cette question de climat, si la 
chose eut été de leur ressort! Laissons 
dire ces malheureux; demandons plutôt 
à l’homme expérimenté et consciencieux 
ce qu’il en sait. Il ne peut manquer de 
nous répondre que le paradis terrestre 
n’est plus de ce monde; que, depuis la 
chute de- l’homme, chaque pays porte 
la malédiction aussi bien que, les béné­
dictions de Dieu; que partout, pour vi­
vre, il faut maintenant travailler à la 
sueur de son front., et que les rares en­
droits où la nature produit encore en 
abondance, sans le travail de l’homme, 
sont en la seule possession des animaux 
les plus sauvages, des reptiles les plus 
dangereux,—où l’homme ne saurait 
vivre, même pendant peu de temps, sans 
contracter des maladies mortelles!

Le Canadien intelligent qui a visité 
l’Europe, les Etats-Unis, la province 
d’Ontario, etc., nous dira également que, 
nulle part dans ces pays, on ne trouve un 
sol naturellement plus fertile, ou même 
plus facile à cultiver que le nôtre. Si, 
d’un côté, nos vieilles terres ne donnent 
plus au delà du tiers de ce qu’elles ont 
donné, il en a été de même dans tous les 
pays, tant que les cultivateurs ont sous­
trait du sol tout ce qu’il pouvait pro­
duire, sans améliorer leur système d’a­
griculture. Aujourd’hui, dans ces pays, 
les bons cultivateurs sont nombreux; 
ils occupent même, bien souvent, un 
rang très distingué dans la société. Aussi 
dans les,principales parties de l’Europe, 
depuis cinquante ans surtout, les pro­
duits de la terre ont doublé, triplé même. 
De fait,, il n’y a presque plus de limites à 
l’amélioration du sol. Ce qui s’est fait là, 
nous pouvons le faire, avec du temps, de 
la persévérance, de l’étude, et surtout, 
de l’amour pour notre occupation. LES MÉDECINES 
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L. RAIN
212, 3eme Avenue,

Ces quelques travaux peuvent être faits facilement par temps 
perdu. Ils ne coûtent pratiquement rien. Ils augmenteront 
1 attrait de la campagne d’abord pour les cultivateurs et pour 
leurs enfants, et ils contribueront puissamment à retenir le 
touriste.

Maintenant que les routes sillonnent la province en-tous sens 
il ne manque qu’un mouvement général d’embellissement pour 
faire de la province de Québec la plus belle du Canada, et, par 
suite, la plus invitante pour le touriste.

Il y va de l’intérêt des cultivateurs qu’il en soit ainsi.

HOMMES ET CHOSES
PAR PIERRE FOUILLE-PARTOUT

Gratis aux victimes 
de l’asthme

Essai Gratuit d’une Méthode dont n’Importe qui 
peut faire usage sans inconvénient ni

perte de temps.

Nous avons une méthode pour le contrôle de 
l’Asthme, et nous désirons que vous l’essayiez à 
nos dépens. Qu'importe que votre cas soit de vieille 
date ou se soit développé récemment, que votre 
Asthme soit chronique ou occasionnel, vous devriez 
demander un Essai Gratuit de notre Méthode. 
Qu’importe sous quel climat vous vivez, qu’importe 
votre âge ou votre occupation, si vous souffrez de 

l’Asthme, notre méthode devrait vous soulager 
promptement.

Nous désirons tout spécialement l’envoyer à 
ceux dont le cas est considéré comme sans espoir, 
qui ont essayé sans succès’tous les genres d’inhal- 
teurs, douches et préparations à l’opium, exhalai- 
sons, "fumée patentée", etc. Nous voulons démon- 
trer à tous, à nos frais, que notre méthode est desti- 
née à mettre fin à toute difficulté de respirer, à 
toute respiration poussive, sifflante, et aux terribles 
paroxismes de l’Asthme.

Cetteoffre d’un essai gratuit est trop importante 
pour être négligée un seul jour. Ecrivez maintenant 
ct mettez immédiatement notre méthode à l’essai. 
N’envoyez pas d’argent. Adressez-nous simplement 
le Coupon ci-dessous. Faites cela aujourd’hui 
même.
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Protégez-vous
Lors de la dernière session, le gouvernement a donné le droit aux 
municipalités d’obliger leurs résidents à se protéger par une 
lumière, un réflecteur ou une lanterne quelconque lorsqu’ils 
voyagent en voitures ordinaires après le coucher du soleil.

Il reste aux conseils municipaux à juger des mesures les plus 
appropriées à prendre. Les cultivateurs ne devraient cependant 
pas attendre pour se protéger efficacement. 11 est reconnu que le 
fait de voyager la nuit sans rien pour signaler sa présence sur 
les routes est un grave danger. Ce danger existe pour le culti­
vateur bien plus encore que pour l’automobiliste.

Le port d’un réflecteur ou d’une lanterne, la nuit, est une précau­
tion élémentaire qui se recommande d’elle-même..

notre mieux l’agriculture, et pratiquons 
cet art avec toute l’intelligence dont le 
bon Dieu nous a si génér use nentdoués. 
Bientôt, notre succès aura prouvé aux 
plus récalcitrants'que le climat cana 
dien, loin d’être un obstacle à la meil­
leure culture, possède des avantages 
dont nous pouvons même tirer de grands 
profits.
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LES BRAILLARDS
Qui n’a pas entendit dire, bien sou- , tes/n'est-elle pas à nos terres comme un

vent peut-être, que notre climat, si manteau utile. en même temps qu’un
rigoureux, est la ruine de l’agriculture engrais bienfaisant? Nos pâturages
dans ce pays? Voyons un peu jusqu'à seraient-ils plus beaux, nos prairies
quel point cela est "vrai. meilleures, si la neige ne venait .pas,

Votre province ne produit-elle pas. dès l’automne; les abriter contre les
pour la nourriture de. l'homme, le blé. vents glacés et les froids d’hiver? Vos
l’orge, le blé-d‘Inde ou niais, le sarrasin terres, au printemps, s’ameubliraient-
ou blé noir, et tant d’autres grains de elles aussi bien, par quelques coups de
toutes espèces; des fruits excellents: herse, si les gelées, si puissantes, n’é-
pommes, prunes, cerises, et même des taient pas venues soulever, briser, met-
poires; les légumes .les plus recherchés: tre en poussière, cette glaise et ces divers
pommes de terre, choux, choux-fleurs, sols si durs et si compacts avant l’hiver?
navets, etc? Le bon cultivateur ne Nos terres sablonneuses conserveraient-
peut-il pas donner à son bétail les ali- elles aussi longtemps leur humidité pen-
ments qui lui conviennent le mieux :her- dant l’été, donneraient-elles d'aussi
bc tendre, foin odoriférant, betteraves, bonnes récoltes, si, au lieu de se gorger
carottes, panais, choux de Siam, etc., de d’eau pendant sept mois de l’année, elles
manière à produire la meilleure viande avaient été seulement battues par la

* de boucherie, le lait, le beurre, le fre- pluie et desséchées par la gelée ou le
mage? Les plantes textiles, nécessaires soleil?
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